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RECONSTRUIRE L’AFRIQUE PAR LE SAVOIR 

Des bâtiments en constante restauration 

Des projets en constante évolution 
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Edito 
 

Il n’est pas facile de résumer, en quelques pages, la Maison Africaine d’aujourd’hui.  Entre vastes projets, contraintes budgétaires, insta-

bilité politique et réflexion autour de la notion de coopération au développement, nous nous efforçons de tenir le cap. 

Un cap qui tient aujourd’hui en quelques mots : que sera la Maison Africaine de demain?  La question a beaucoup plus de poids en cette 

année 2013 qu’elle n’en avait il y a peu.  Car plusieurs Maisons Internationales et Foyers pour étudiants sont au-delà de la crise.   Les uns 

ont mis un terme définitif à leurs activités, les autres vendent des immeubles ou réfléchissent à un possible bouleversement de leur objet 

social.  L’incertitude qui plane depuis plus d’un an sur les possibilités de financement a fait chavirer des structures qui, en 50 ans de ser-

vices, n’ont jamais connu la moindre fissure. 

Le tableau est plus dramatique encore au regard du besoin en logements pour étudiants étrangers.  Comment comprendre, alors qu’il 

existe dans les villes une unanimité pour dire que le logement pour étudiants—et en particulier pour étudiants étrangers—constitue un 

réel problème, que certaines Maisons soient contraintes de « mettre la clé sous le paillasson » et, in fine, de mettre à la rue de nombreux 

étudiants qui ne retrouveront probablement jamais de logement dans des conditions semblables à celles qui leur sont proposées dans les 

Foyers et Maisons internationales?  Je pense à l’importance de l’accueil, au service social, aux projets d’intégrations et autres pro-

grammes qui font notre spécificité et qui ne sont certainement pas superflus. 

Le financement de la coopération au développement est une condition de la qualité de notre travail en faveur des étudiants.  Il participe 

grandement à l’image que nous voulons donner de notre pays. 

Thierry Van Pevenage, 
Directeur 
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A N N I V E R S A I R E   Des pro jets 

A u-delà du projet global d’hébergement et d’ac-

compagnement des étudiants, au-delà de la pers-

pective « Coopération au développement » en réfé-

rence à laquelle la Maison a toujours travaillé, il nous 

semble important de faire le point sur les quatre pro-

jets socioculturels qui nous animent aujourd’hui: 

→ Tutorat 
→ Université d’été 
→ Exposition 
→ Banque alimentaire 

Il n’est pas besoin de longs discours 
pour faire état de l’appauvrissement 
rapide et conséquent d’une frange tou-
jours plus grande de la population 
bruxelloise. 

Il y a 10, ans la Maison Africaine distri-
buait moins de 10 tonnes de colis ali-
mentaires par an. 

Aujourd’hui , nous frôlons les 16 
tonnes. 
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Soucieux de ne pas sacrifier la qualité à la 
quantité, nous avons opté pour un maintien 
du plafond d’heures de cours de rattrapage à 
2.000 heures/an.  Ceci nous permet d’une 
part, de garder des cours de qualité et d’autre 
part, d’insister sur la relation de confiance qui 
lie le tuteur à « son » élève. 

En contrepartie, nous avons refusé un nombre 
certain de candidats au projet. 

T
uto

ra
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Nombreux sont les étudiants qui ont un ou plu-
sieurs diplômes de qualité.  Toutefois, le di-
plôme n’est qu’un des éléments de la réussite 
professionnelle.  C’est pourquoi, nous avons 
lancé en 2012 le projet Université d’été dont 
l’objectif majeur était de donner aux étudiants 
un certain nombre de clés leur permettant de 
valoriser les diplômes acquis. 

 Le succès du projet nous a incités à prévoir une 
édition 2013. 
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Une grande proportion des 
étudiants que nous héber-
geons ont des parcours 
exceptionnels et passion-
nants. 

Une exposition leur sera 
consacrée courant 2013. 

 

Expo 
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A N N I V E R S A I R E   Travaux, rénovat ion et comp l icat ions 

I l n’est pas superflu, après quelque trois années de gros tra-
vaux de rénovation et d’aménagement, de faire le point sur 

la situation globale. 

Les travaux d’entretien étaient indispensables. 

Les travaux d’aménagement  répondaient à un vrai besoin. 

L’entretien de nos bâtiments est l’une des 

conditions de notre survie.  Or, toiture, 

murs et autres postes fondamentaux n’avaient plus été entretenus depuis de très 

nombreuses années.  De même, en regard des besoins actuels en électricité, l’ins-

tallation de la Maison était de toute évidence trop faible.  La plomberie a égale-

ment dû être restaurée pour répondre aux nouvelles normes de la Région. 

C’est ainsi que de 2011 à fin 2012, nous avons 

→ fait poser de nouvelles toitures (et isolation) sur les 2 bâtiments 

→ fait nettoyer nos façades et procédé à un ravalement complet 

→ entièrement restauré l’installation électrique de la Maison 

→ Adapté la plomberie, posé de nombreux nouveaux éviers dans les 
chambres, refait de nombreux plafonds, ... 

Entretien 

Dans la rubrique « aménagement », notons que 
nous avons 

→ aménagé un appartement complet 

→ aménagé 1 studio complémentaire (en 
plus des 2 studios aménagés en 2010) 

→ restauré de nombreuses chambres 

Aménagement 

Ces transformations, aménagements et nombreux 

travaux ont été envisagés dans une perspective de 

pérennité des subsides. 

Or, la menace du pouvoir subsidiant (voir notre 

brochure de décembre 2012) de toucher au finan-

cement de nos activités nous empêche de pour-

suivre sérieusement le programme de rénovation 

et d’aménagement de la Maison. 

Complications 
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Quelques chiffres 

Nous n’avons pas pour habitude d’assommer nos lecteurs de 

chiffres ou de graphiques en tout genre. 

Il nous semble toutefois correct de vous faire part, une fois 

par an au moins, des principaux chiffres de notre activité. 

Ainsi, nous vous proposons ci-dessous une évolution de cer-

tains chiffres symboliques sur les 5 dernières années. 

 Amortissements Subsides Dépenses Recettes 

2007 25.100 147.500 339.600 363.500 

2012 42.300 165.500 387.200 419.000 

Depuis 1974 la 

Maison Africaine est subsidiée par 

la Coopération belge  au prorata du 

nombre de chambres. 

Ce subside nous permet de valoriser 

le caractère social de la Maison en 

mettant en œuvre un certain nombre 

de projets dont les projets actuels 

d’exposition, d’Université d’été, de 

banque alimentaire, ... 

Nous constatons que les dépenses ont augmenté proportionnellement légèrement plus 

vite que les subsides.  Ceci témoigne en effet d’une augmentation de notre activité glo-

bale ainsi que d’une augmentation de nos projets spécifiques.  Notons parallèlement que 

nos recettes globales ont augmenté à la même vitesse que nos subsides. 

L’évolution des amortissements 

témoigne de réelles perspectives à 

moyen et long terme.  En effet, cette 

augmentation de 70 % en 5 ans in-

dique nettement la volonté du Con-

seil d’administration d’investir dans 

l’avenir. 
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Lorsqu’on connait le Kinshasa d’aujourd’hui, le 
film est percutant comme un documentaire car la 
fiction y est terriblement proche de la réalité quoti-
dienne. En particulier celle des enfants de la rue, 
ces « shégués » bouleversants presque plus par 
leurs espoirs que par leur misère.  

2 l i vres & 1 f i lm 

L’écriture fluide et directe de cette jeune femme rwandaise a séduit 
le jury du Prix Renaudot 2012. 
Rêves et désillusions de jeunes lycéennes dans un huis clos qui 
prélude au génocide.  

Livre puissant et réaliste. 

Après 23 ans d’absence l’auteur retrouve la cité 

portuaire congolaise qu’il nous avait déjà pré-

sentée à travers ses souvenirs d’enfance dans 

« Demain j’aurai vingt ans ». Il y retrouve mille 

raisons de l’aimer et nous les fait partager. Cha-

leur humaine, rencontres surprenantes, solidari-

té, humour : un concentré de l’Afrique telle que 

la ressentent ceux qui l’approchent. 
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Tout don de 40 euros ou plus est fiscalement déductible. 

Vous voulez renforcer l ’un de nos projets 

Notre compte 

40 

EUROS 

POUR UN ÉLÈVE, 
UN ÉTUDIANT, 

POUR L’ÉDUCATION, 
POUR L’AFRIQUE 

210—083 56 16—13 

Contact, Réalisation, Éditeur responsable 

Thierry Van Pevenage 

A.s.b.l. agréée par la D.G..D. 

Rue d’Alsace Lorraine, 33 

1050 Bruxelles 

T 02/513 75 92 

F 02/512 73 52 
administration@maisonafricaine.be 

www.maisonafricaine.be 


